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QUAND ON FALSIFIAIT LES VASES GRECS

Par Jacques Chamay1

L'archeologie grecque et romame participe au prodigieux
developpement que connaissent actuellement les sciences
humaines en general et les sciences historiques en particular

Ce phenomene est comprehensible dans une societe

qui, comme la nötre, souffre d'un mal d'identite et a soif de

references absolues L'Antiquite classique est incontestable -

ment l'une de ces references

Encore faut-il savoir de quoi sont faites ces references

Jusqu'a une epoque recente, les amateurs - et meme
certains erudits - supportaient mal l'aspect fragmentaire
d'un objet antique Le fait est bien connu dans le domame

de la sculpture en pierre, ou Ton avait l'habitude de resti-
tuer les membres manquants d'une figure Les «restaurateurs»

recherchaient le marbre le plus proche en quakte, de

faqon que l'ajout ne se remarque pas La perfection du join-
toiement contnbuait aussi a 1'illusion On devme aisement
a quelles aberrations cette pratique pouvait conduire,
meme si certams praticiens, comme Girardon ou Cava-

ceppi2 parvenaient ä des resultats convamcants sur le plan
esthetique3

On salt moins qu'on a applique la meme methode violente
ä la ceramique Les parties du decor disparues lors de

l'eclatement d'un vase etaient comblees par du plätre ou de

l'argile et on repeignait par-dessus, souvent ä l'huile Un
verms applique ensuite sur toute la surface du recipient
masquait les retouches De nos jours, si Ton continue de

remplir les vides, on laisse la reparation visible Quand on
se permet des repemts, on fait en sorte que ceux-ci, bien

que discrets, soient decelables par un regard un tant soit
peu attentif4

EXEMPLE: PELIKE Ä FIGURES ROUGES

Un bon exemple de l'ancienne maniere de faire est donne

par un vase attique a figures rouges, sorte d'amphore qu'on
appelle pehke Entre dans les collections municipales en
18845, ll suscite l'mteret, tant par le style que par le sujet
du decor II porte, sur les deux faces, une sorte de metope
bordee en haut par des palmettes et en bas par un
meandre Ces deux tableaux lllustrent deux moments du
meme evenement, soit la Gigantomachie, la lutte entre les

dieux olympiens et les Geants (les fils de Ge ou Gaia, la

Terre) En 1942, J D Beazley repertorie le vase dans son

monumental ouvrage, Attic Red-figure Vase-Painters6 11 rap-
proche la pehke de Geneve des oeuvres anciennes du

peintre dit de Sylee vers 480 avant J -C Le grand savant a

manifestement remarque qu'elle est tres restauree, ce qui
peut expliquer son hesitation a preciser davantage l'attnbu-
tion Par la suite, en 1962, la pehke parait en photographie
dans un volume du Corpus Vasorum Antiquorum consacre ä

la collection genevoise L'auteur, A Bruckner7 Signale l'etat

lacunaire du vase, mais sans paraitre mesurer tout a fait
l'etendue des repemts On peut d'ailleurs s'etonner que le

professeur H Bloesch, president de la Commission pour le

CVA de Suisse, ait laisse publier la piece dans cet etat Ii est

vrai que le Musee ne disposait pas alors d'un restaurateur
qualifie qui aurait pu se charger du travail

Dans la perspective de l'exposition Sauver I'aiC8, orgamsee

par le laboratoire du Musee, le vase subit une restauration
complete par les soms de P Hartmann en 1975 II fut
demonte entierement dans l'eau chaude, avec recourt ä

l'acetone pour venir a bout des collages plus resistants Le

meme produit servit ä eliminer tous les repemts Les taches

noirätres (moisissures7) qui resistaient a l'acide oxalique,
disparurent apres un bam dans l'eau oxygenee ä 25 %

Apres remontage, les lacunes furent comblees par du plätre
colore, mis en place grace a un moule en silicone pns sur la

parol interne du vase

Description du decor (Gigantomachie9)

La face pnncipale du vase (A) figure Hermes (inscription)
vu de dos, coiffe du chapeau a larges bords (petasos),
chausse de bottes ailees et brandissant le caducee (keiy-
keion) de la mam gauche 11 s'avance vers un Geant tombe
sur les genoux et le frappe a une epaule La pomte de

l'epee, malgre la cuirasse imbriquee d'ecailles, le traverse de

part en part, faisant jaillir un flot de sang sur la poitrme La

victime se soutient sur son bouclier decore d'un trepied A
droite, un second Geant prend la fuite, tout en se retour-
nant pour porter ä l'ennemi un ultime coup de lance

L'episeme de son bouclier represente un cheval lance au
galop Cuneusement, bien qu'il soit arme d'un casque et de

jambieres ou cnemides, ll n'a ni cuirasse ni chiton (tunique),
une sorte de pagne est noue autour de sa taille Le Geant
terrasse montre lui aussi une anomalie, l'absence de
cnemides, pourtant normales chez un hoplite (de hoplon,
grand bouclier rond pour l'mfantene lourde)
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Pelike attique Vue generale de la face A Avant derestauration Pelike attique Vue generale de la face B Avant derestauration





Le revers (B) presente une composition similaire, mais
mversee L'Olympien vamqueur, qui remplace Hermes, se

trouve cette fois ä droite 11 s'agit probablement d'Ares, le

dieu de la guerre, rarement represente sur les vases10 Au
lieu de l'hoplon qui accompagne normalement la cuirasse, ll
porte un petit bouclier en croissant de lune, la peltan,
armement distmctif des troupes legeres specialisees dans
les manoeuvres de harcelement Ce bouclier est decore de

bandes transversales, deux d'entre elles remplies de files
d'animaux Le Geant blesse s'effondre en arriere, sans
lächer sa lance On remarque son magnifique casque ä col
de cygne, muni de protege-joues articules Le pemtre les

represente releves, bien qu'on soit en pleme bataille
maniere habile de laisser voir le beau visage ou la bouche
entrouverte expnme la douleur Le deuxieme Geant ne fait

pas mine de s'enfuir, comme son pendant de l'autre face,

mais marche resolument vers son compagnon abattu

Le style de la pemture est remarquable L'artiste recherche
les points de vue msolites, tordant les corps et les montrant
de dos La composition, assez ngoureuse, repose sur le jeu
des obliques, creant un effet d'mstabilite bien propre ä

Tillustration d'une bataille Le trait est vigoureux, mais le

pemtre se trompe parfois dans le rendu des anatomies
(mollets vus par-derriere) et de la mise en perspective (le

bouclier pose ä terre) On relevera son mteret prononce
pour les pieces d'armement qu'il se plait ä detailler casques
de differents types, cuirasses decorees Mais la plus sedui-

sante partie du vase pourrait etre le motif decoratif des

anses, ces palmettes aux longues vrilles tracees avec une
sürete confondante

La derestauration

Le resultat de la restauration ou plutöt de la derestauration

est spectaculaire II se voit le mieux sur la face B du vase

Du Geant, au centre, ll ne reste plus que la tete, la mam et

le pied droits Lui qui avait une attitude quelque peu
ridicule, comme assis dans le vide, adopte desormais une position

credible ll chancelle sous le coup porte par Ares

L'ancien «restaurateur» avait curieusement prolonge la

lance que le Geant tient dans la main droite de fagon ä la

faire passer dans son dos et aboutir dans l'autre mam Le

personnage derriere lui, dont le bras droit est reapparu
sous les repeints, le soutient par-derriere Dans l'ancienne

reconstitution, l'agresseur, Ares, tendait le bras vers le

casque de son adversaire, derriere lequel la main se perdait

Maintenant, Taction est claire le dieu, arme d'une epee, la

plante dans la poitrme du Geant, au ras du cou

Pour reconstituer vetement et armement, le «restaurateur»

s'etait inspire des figures conservees, mais sans bien com-

prendre ce qu'il voyait D'oü, quantite d'erreurs les lambre¬

quins qui sortent de dessous les epauheres, la largeur de

celles-ci, les jambieres pas assez enveloppantes, la tumque
ä double volant, le pan d'etoffe qui semble tomber de la
taille alors qu'il s'agit d'un manteau jete en echarpe sur
Tepaule Le «restaurateur» avait aussi trace une ligne de

terrain (elle coupe un pied du Geant vamcu'), dont ll n'y a pas
trace originale

D'une maniere generale, malgre les lacunes desormais

apparentes, le vase a beaucoup profite de ce nettoyage radical

Toutes sortes de details secondaires sont apparus,
comme les motifs au pomtille decorant le manteau
d'Hermes, le serpent sur les protege-joues releves des
Geants blesses, le verms dilue sur le casque et la tumque
d'un de leurs compagnons, Tmscription (kalos)12 sur le

bouclier au trepied Le noir autour des figures a retrouve sa

brillance, les contours ont gagne en nettete Reste un petit
probleme que le nettoyage n'a pas resolu ä qui appartien-
nent les deux trongons de lance qu'on voit dans le champ
du tableau B7 S'agit-il d'une seule lance, celle du Geant

occupe ä soutenir son compagnon, laquelle se serait bnsee

au cours du combat7 Ou doit-on reconnaltre deux armes
distmctes, Tune d'elles appartenant ä Ares (les guerriers
avec pelta tiennent souvent de la mam gauche un javelot de

reserve)137

AUTRE EXEMPLE: AMPHORE DE STYLE

GEOMETRIQUE

En matiere de restauration abusive, ll y a plus fort encore
L'exemple propose maintenant releve d'une autre categone
ll ne s'agit plus, pour le «restaurateur», de menager la sen-
sibilite esthetique de Tamateur, mais de Tabuser ä des fins
mavouables

Le corps du debt est une amphore grecque14, acquise ä

Geneve15 en 1939 par W Deonna, lequel, fidele ä une
bonne habitude, l'a publiee dans Genava16 l'annee meme
de son entree dans les collections Sa courte mention,
accompagnee d'une Photographie et du dessm d'un detail

sigmficatif, ne fait aucune allusion ä l'etat de conservation
Autrement dit, Deonna accepte le decor tel qu'il est II

aurait pu decrire l'objet comme suit

Le vase, large et ovoide, a un col eleve - un quart de la hauteur

totale - et tres evase Les courtes anses rubanees

s'accrochent ä Tepaule Le bas de la panse est recouvert
de «vernis» noir, le col aussi, sauf une large bände remplie
d'un creneau hachure Le haut de la panse porte une riche

ornementation, organisee en bandes horizontales rem-
plies de motifs varies demi-cercles concentnques,
triangles imbriques, losanges quadrilles, damiers, pomtilles,
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8.

Amphore attique. Vue generale. Avant derestauration.

«sabliers». Mais toute l'attention se porte naturellement sur
le diametre maximum de la panse. Le large bandeau se sub-

divise en quatre «metopes» separees par des «triglyphes»
formes d'un damier tres serre. Chaque «metope» renferme

trois guerriers marchant en file, armes ä l'identique: casque
ä triple aigrette, bouclier rond et deux javelots. Executees

en silhouette, ces figures stereotypies se detachent sur le

fond clair de l'argile, oü sont disposes, plus ou moins syste-

matiquement, des motifs de remplissage, svastikas,
chevrons et etoiles. De gros points, en haut, et des qua-
drillages, en bas, bordent la frise historiee.

J'ignore qui, le premier, a compris que l'amphore genevoise
etait «trafiquee». En tout cas, dans le volume du Corpus
Vasorum dejä cite17, celle-ci figure dans son etat apres res-

tauration. Au cours de cette operation, une bonne partie du
decor, non cuite, s'en est allee sous Taction d'un decapant,
probablement de Tacetone. La grande frise a disparu com-
pletement, ainsi que la bände situee juste au-dessus.

Du coup, le decor du vase devenait coherent du point de

vue stylistique et pouvait s'inscrire dans le repertoire de la

ceramique grecque dite geometrique, dejä bien etudiee ä

cette epoque. A. Bruckner Ta attribue ä la phase dite

«protogeometrique», au Xe siecle avant J.-C. Recemment, P.

Birchler18 a pousse Tanalyse plus loin:

«L'amphore du Musee, par la forme de son corps, parti-
culierement du col, et par le meandre qui l'orne (motif
typique du style geometrique proprement dit), se rap-
proche beaucoup d'exemplaires datant de la periode de

transition entre le protogeometrique final et le geometrique

ancien, periode s'etalant sur une grande partie de
la seconde moitie du 10e s. C'est ä cette epoque, la fin du

9.

Amphore attique. Vue generale apres derestauration.

10e s., qu'il faut la dater, malgre les demi-cercles concen-

triques ornant Tepaule, que Ton trouve plus souvent au

protogeometrique mür. Cette amphore, par la combinai-

son de ses omements, n'a pas de parallele exact parmi les

vases publies ä ce jour, c'est done une piece d'un grand
interet pour l'etude du style de transition entre le

protogeometrique et le geometrique.»

11 n'y a pas de doute que Tancien «restaurateur», qui a ajou-
te la frise aux guerriers, entendait augmenter considerable -

ment Tattrait du vase, done sa valeur commerciale19. A son

epoque, probablement les annees vingt, le public ne goütait
le style geometrique que dans sa phase müre ou finale,
moment oü la figuration humaine fait son apparition dans

Tart grec. Pour concevoir les guerriers, le faussaire a mani-
festement puise ä diverses sources, des gravures ou des

photos d'apres des vases celebres. II a combine des

elements proprement geometriques avec d'autres appartenant
ä des cultures differentes geographiquement et chronologi-
quement (Mycenes, Cyclades, Corinthe). Et non sans fan-
taisie: le panache etrique des casques, ni maladresse: les

filets horizontaux qui ondulent20. Techniquement, il a pro-
cede ainsi: la surface a ete grattee profondement pour faire

disparaitre le noir. Apres polissage, il a peint les figures
(sans cuisson), puis recouvert tout le vase d'un vernis
transparent, assez epais pour rendre le decor uniforme, les

rajouts se fondant avec le reste21.

L'ARCHEOLOGIE AU MUSEE

Comme on vient de le voir, la derestauration - souvent une
aventure - est benefique et preside ä une veritable redecou-
verte de Tobjet. Certes, on ne saurait eriger son application
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en regle absolue Avant de l'entreprendre, ll faut lmperati-
vement se convamcre que le jeu en vaut la chandelle
Parfois, la part authentique d'un vase se reduit a si peu qu'il
vaut mieux le laisser en l'etat Ii arrive aussi que les

repemts, lorsqu'ils sont de qualite, finissent par acquenr un
mteret histonque et ll faut alors conserver ce temoignage
du goüt et des connaissances d'une epoque La decision
finale appartient au conservateur qui doit faire appel a

toute son experience, sans cramdre de prendre du recul par
rapport aux stncts objectifs de l'archeologie

Reste qu'il s'agit la d'un exemple qui montre que l'archeologie

se pratique aussi dans les musees Pour un conservateur,

les collections dont ll a la charge representent un
champ de recherche souvent mepuisable Et ces memes
collections lui servent de base pour des etudes et des

reflexions l'entralnant bien au-dela Cette situation, mecon-
nue du public, exphque pourquoi un homme comme
Dietrich von Bothmer, qui a accompli toute sa longue car-

nere au Metropolitan Museum de New York sans jamais
mener de fouilles en Grece ou ailleurs, est reconnu comme
l'un des grands archeologues de notre epoque22

Notes:

1 Conservateur du Departement d'archeologie du Musee d'art
et d'histoire

2 Sur ces deux personnages, voir J Chamay dans Lesmatbtes
blancs dans I'Antiquite, Geneve, 1991, p 63 sqq (Restauration

et derestauration des marbres antiques)
3 Un des premiers, sinon le premier parmi les collectionneurs

mternationaux a ne pas exiger de telles restaurations fut
Walther Fol, le Genevois auquel notre Musee doit une
bonne partie de ses nchesses Cette attitude est a porter a

son credit et rend tout a fait deplacee la condescendance que
certains scientifiques ont mamfestee a son egard

4 Quant a moi, je suis d'avis de laisser les vides qui n'empe-
chent pas la lecture des scenes decoratives Un superbe cra-
tere a volutes d'ltalie mendionale, offert en 1991 par Pierre

Sciclounoff, est expose dans cet etat parmi d'autres vases

grecs (Inv HR 193) Cf J Chamay, Le peintre de Danus et son

milieu, Hellas et Roma 4, 1986, p 45 sqq
5 Acquis chez Stasi ä Nice avec d'autres vases antiques Inv I

498 Haut conservee 36,8 cm, diam max 26 cm, diam
embouchure 17 cm

6 Op at, p 168 Attribution modifiee par l'auteur dans Attic

Red-figure Vase-painters (2e ed 1963), p 254, n° 7 «The
Class of Cabinet des Medailles 390 Much restored Recalls

the Argos Painter» (Beazley donne comme numero d'mven-

taire 498 au lieu de I 498)
7 Op at,p 20
8 Sous-titre Conservet -Analyser - Restautei, Geneve, 1982,

p 60, n° 8 (description par J Chamay) Peu apres l'exposi-

tion, la restauration du vase a ete poursuivie par M -T

Cometti, notamment pour öter tous les debordements du

plätre sur les fragments

9 Sur le theme, voir F Vian, Repertoue des gigantomachies figu-
lees dans l'art gtec et tomain, 1951 (vase de Geneve cite
p 340 et reproduit pi 38), I Beck, Ates in Vasenmaletei
Relief und Rundplastik, dans Archäologischen Studien, 1984
(vase de Geneve au n° 7, p 38 sqq et 152, n° 83), J Chamay,

Mythologiegtecque, Dieux et hews, Images du Musee d'art
et d'histoire, vol 27, 1985, pp 10-11 (face A) Voir aussi
Lexicon Iconographicum Mythologiae Classicae, 5 (1990), art
«Hermes» (vase de Geneve, face A, p 356, n° 832, pi 266)

10 Voir la note precedente
11 Dans la realite, en bois ou en osier recouvert de cuir
12 Kalos signihe beau Cette epithete etait volontiers apphquee

aux jeunes gargons d'Athenes Les peintres de vases rendent
souvent hommage aux kaloi celebres de leur temps, en citant
leurs noms ou en se contentant de l'epithete

13 L'ancien «restaurateur» avait tranche la question de la
manure suivante 11 avait prolonge le bout de lance que le
Geant chancelant tient dans la main droite, la faisant passer
dans son dos et aboutir dans l'autre main Ce trongon rejoi-
gnait a angle droit l'autre bout de lance situe au pied d'Ares
Sans doute voulait-il suggerer une hampe bnsee Quant a
l'extremite de lance qui coupe le pied droit du Geant, ll en a

fait le debut d'une ligne ondulante representant le sol megal
sur lequel se deroule la bataille

14 Inv 16837 Haut 41,3 cm, diam max 27,2 cm, diam du
pied 12,3 cm

15 D'Albert Wuann pour 500 francs Dans l'affaire exposee ici,
le vendeur paraTt de bonne foi

16 T XVIII (1940), pp 2-3
17 Op cit, p 12, pi 5,1
18 Vases grecs d'epoque geometnque (Xc-VIIt siecle avant f -C

collection du Musee d'art et d'histoire de Geneve, 1990, p 13,
n° 1 (avec dessin en droit et en profil)

19 La meme annee, le meme Wuann vend a Deonna un lot de

vases grecs et quelques figurines en terre cuite antiques -
treize objets au total - pour 1 100 francs Cette annee-la

encore, le Musee acquiert sept porcelaines de Nyon (plus
une autre provenant de Haute-Savoie) pour la somme de

350 francs Cest dire la valeur importante attribuee a l'am-
phore geometnque

20 Cette maladresse choque d'autant plus que la partie authen¬

tique du decor est executee avec grand soin, comme tou-
jours dans le style geometnque attique Ainsi, les demi-
cercles concentnques, parfaitement reguhers, ne sont pas
executes a main levee, mais a l'aide d'un compas a pmceaux
multiples'

21 Cette technique a cours encore aujourd'hui parmi les faus-

saires, qui savent que la thermolummescence (analyse par
rayonnement) se trouve impuissante dans ce cas Ce test,

qui necessite un carottage dans la parol du vase, foumit l'age
du recipient lui-meme, sa structure, avec une approximation
de l'ordre du si6cle ou davantage, mais pas celui de la surface

peinte Quant au produit synthetique dont est enduit tout
l'exteneur du vase, generalement du paraloide, lis le quali-
fient pudiquement de verms «de protection» En realite, la

ceramique grecque, tres solide, n'en a cure et ce precede
n'est qu'un miroir a alouettes1

22 Nous avons plaisir a saluer sa participation a ce Dossier

«L'importance du regard en Archeologie»

Credit photographique:

Musee d'art et d'histoire, Geneve fig 1,2, 3, 4, 8, 9

Musee d'art et d'histoire, Geneve, photo M Aeschimann

fig 5, 6, 7
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